
UN CERTAIN BONHEUR

Et revoici pour la Toussaint le célébrissime texte des béatitudes. A la fois bien 
connu et si déconcertant pour nos conceptions habituelles du bonheur.

La montagne et la Loi
Les foules ont suivi Jésus pour être guéries de toutes sortes de «  maladies et de 
tourments  »  ; et voici que Jésus prend une toute autre posture  : il gravit une «  
montagne  »,  allusion au Sinaï, comme un nouveau Moïse. Il s’assoit, attitude du 
maître qui va donner un enseignement important. Jésus ne vient pas apporter une 
nouvelle loi, mais proposer son interprétation de la Loi de Moïse.

Les modes et les temps
Regardons attentivement les verbes :
- ils sont à l’indicatif et non à l’impératif  : les Béatitudes ne sont pas des 
commandements  ; elles nous indiquent ce qu’est le Royaume que Jésus vient 
instaurer.
- les temps des verbes sont le présent et le futur  : la réalité du Royaume  est en 

train de se mettre en place  ; elle est déjà  là (les 1ère  et 8e  béatitudes sont au 
présent) et elle est encore à venir, pas encore là (les béatitudes intermédiaires 2 à 7 
sont au futur).

Des portraits
Le récit des Béatitudes est avant tout le portrait de Jésus lui-même  : qui mieux que 
Lui est le pauvre, le doux, l’affamé et l’assoiffé de justice, le miséricordieux, le cœur 
pur et le pacifique  ? 
Mais pas seulement  : c’est aussi le portrait du Royaume des cieux, si différent de 
nos royaumes terrestres avec leur confort, leur luxe, leur richesse, leurs loisirs. 
C’est un royaume de pauvres qui ont consenti à s’appauvrir pour que d’autres 
soient enrichis, un royaume de gratuité et de générosité.
C’est aussi le portrait d’innombrables saints qui ont incarné l’une ou l’autre 
béatitude  : les premiers chrétiens persécutés, St François le pauvre, St François de 
Sales le doux, Ste Monique et ses larmes…

Bonheur paradoxal
Les Béatitudes nous déconcertent par leurs expressions contradictoires dans les 
termes  : heureux ceux qui pleurent, qui sont persécutés, qui sont insultés  ? C’est 
impensable  ! Qu’est-ce que Jésus veut dire par là  ? Plusieurs choses  : 1. Dieu se 
tient prioritairement proche de ceux qui souffrent. 2. Dieu est fidèle et tient toujours 
ses promesses  : Il est notre Espérance. 3. Les épreuves de ce monde sont comme 
un «  travail d’enfantement  » du Royaume. 4. Les Béatitudes corrigent une certaine 
«  théologie de la prospérité  » selon laquelle Dieu récompenserait ses fidèles en 
leur accordant bonheur et richesse.
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